
ANR « Prélude »

Réunion du 29 novembre 2006
Université Paris 8, salle D143, début vers 10h.

Proposition d’ordre du jour

Nous nous réunissons pour établir un plan de travail, en premier lieu pour l’année qui vient et
en second lieu pour les 36 mois de durée de l’ANR.

I - Axes de travail proposés
1. Ludique et langage

a. Dialogue et argumentation
Le thème essentiel de l’ANR est la recherche d’applications de la ludique au
langage. Les premières applications concernent évidemment la pragmatique, et
plus particulièrement le domaine de l’interaction langagière, notamment le
dialogue. Un domaine voisin est l’argumentation. (Lire à ce propos le texte de
synthèse mis en ligne).
b. Polarités
Une problématique sur laquelle nous avons commencé de réfléchir, et qui se
retrouve en logique et dans la langue, est celle de la polarité (cf. handout mis en
ligne, par Claire). Les items sensibles à la polarité se retrouvent dans toute langue,
peut-on dire que les polarités marquent des énoncés du point de vue de leur rôle
dans l’interaction ?
c. Localisations et délocalisations
Un aspect peu exploré et souvent (me semble-t-il !) minoré de la ludique est
l’accent mis sur la localisation des énoncés. Etudier des discours sous l’angle de la
ludique implique vraiment de les considérer comme des suites de tokens.
L’opposition local/délocalisé est fondamentale, il faut voir à quel niveau elle joue.
Le concept d’uniformité développé par Myriam, Marie-Renée et Claudia me
paraît lié à cet aspect. On pourra se demander si on peut établir une connexion
avec la problématique développée actuellement par F. Moltmann, sur les tropes.

2. Sémantique
a. Continuations et lambda-mu calcul
La démarche « ludique » repose sur des représentations logiques des énoncés. Une
étape intermédiaire réside donc dans un retour sur la manière dont ces
représentations sont obtenues. Cela fait intervenir inévitablement des
considérations de syntaxe et de sémantique. Un autre axe de l’ANR concerne, on
le sait, l’application de la sémantique des continuations et notamment du lambda-
mu calcul. Cet axe devrait pouvoir proposer des solutions intéressantes en ce qui
concerne la sémantique dynamique, voie déjà abordée par Philippe.
b. Hyperintensionalité
Voir notamment les travaux de Carl Pollard et le rôle qu’y joue la théorie des
catégories.

3. Liens avec syntaxe et sémantique
Le lien avec les linguistes est très important : il n’est pas question de développer
des vues sur la langue en dehors de leurs avis et de leurs travaux. La notion
d’interface syntaxe – sémantique en particulier doit être traitée en tenant compte
des diverses hypothèses émises aujourd’hui (lexicalisme vs constructionnalisme



par exemple, ou bien lexique génératif vs construction syntaxique des syntagmes
verbaux).

4. Liens avec les systèmes formels
Dans la continuité par rapport au paragraphe précédent, on peut inclure dans le
projet une réflexion sur le calcul syntaxique (commutativité vs non-
commutativité, associativité vs non associativité, systèmes mixtes, grammaires).

II – Post-Doc
La somme allouée par l’ANR prévoit l’embauche d’un post-doc sur deux ans (voire trois ?).
Pour la première année, il est prévu que ce post-doc soit rattaché à Paris 8, au sein de l’UMR
7023. Il sera en principe possible d’héberger le post-doc dans les locaux de Paris 8 (à Saint-
Denis ou sur le site Guy Môquet, voire à l’ENS), mais il n’y a pas d’obligation d’un séjour
permanent dans lesdits locaux. Samuel Tronçon, qui soutiendra sa thèse sur la ludique (et ses
implications philosophiques) est candidat sur ce poste. Le post-doc recruté travaillera sur les
axes du projet, s’occupera de l’organisation du séminaire et des colloques à venir, il devra
également être présent suffisamment sur le site parisien pour prendre contact avec les autres
séminaires dans le domaine de la sémantique et de la pragmatique (séminaire de Frederike
Moltmann par exemple). Il participera aussi aux séances du séminaire de l’UMR 70231 qui
concerneront les axes du projet.

III - Organisation de workshops, colloques et séminaires réguliers
1. Importance d’un séminaire régulier (une fois tous les mois ou tous les deux mois ?) et

tournant (Paris, Marseille, Bordeaux, Nancy, Grenoble ?), qui pourra être pris en
charge par le post-doc recruté.

2. Colloques : en prévoir au moins deux dans les 36 mois ?
3. Collaborations envisagées

Invitations : nous pouvons inviter des collègues étrangers.
Suggestions :

• Carl Pollard
• Ed Stabler
• Michele Abrusci
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IV - Début de réflexion théorique
1. Ludique

Je propose que nous profitions de cette première réunion pour avoir un début de réflexion
théorique à partir du texte de synthèse mis en ligne, portant sur la ludique et ses applications à
la pragmatique.

2. Continuations
Lors du séminaire de Grenoble des 22 et 23 juin, des questions étaient apparues sur
l’utilisation effective de la théorie des continuations pour formaliser les idées de la DRT. Il
serait intéressant d’y revenir.
Thème intéressant, qui ne me semble pas bien traité encore en sémantique dynamique : celui
des anaphores en contexte intensionnel (cf. Craige Roberts, 1996 in « Handbook of
Contemporary Semantic Theory) : il y a des cas d’anaphore par exemple dans la portée d’un
opérateur modal ou d’un prédicat d’attitude propositionnelle qui donnent des relations
d’anaphore qui a priori sembleraient impossibles dans des contextes non intensionnels, par
exemple « toute grenouille qui a une mouche dans son champ de vision l’avale. Et elle
                                                  
1 Les séances de ce séminaire ont lieu le lundi matin de 10h à 12h.



disparaît à jamais » alors que « toute grenouille qui a une mouche dans son champ de vision
l’avale. *C’est une mouche.» ou bien « vous devriez acheter un billet de loterie et le mettre en
bonne place. Il peut valloir un million de dollars » vs « vous devriez acheter un billet de
loterie et le mettre en bonne place. *Il vaut un million de dollars » etc.
Bref, il faudrait étudier la sémantique en termes de continuations en liaison avec les modalités
(ou toute autre approche qui permettrait d’analyser ces phénomènes).


